
- 13 -

A peine ont-elles ouvert l'armoire qu'un cri perçant échappe
à toutes deux à la-fois et qu'elles essaient de fuir, sans môme
songer à refermer la porte ; mais leurs jambes sont -comme
paralysées par la terreur, et c'est tout au plus si elles peuvent
faire un pas.

C'était un squelette que leurs regards venaient de découvrir i
" Pourquoi me fair, leur dit. une voix sortant de ces os ca-

verneux, sommes-nous donc si ·étrangères? Pourquoi, jeunes
filles, n'essaieriez-vous de me contempler en face ? Vous et moi
avons ensemble plus d'une analogie.

" Ma structure n'est-elle pas la vôtre? la seule différence
entre nos formes respectives, c'est que la vôtre est encore.
revêtue d'un voile de chair périssable qui doit bientôt devenir
cendre et poussière.

" Comme vous êtes, j'ai été.
" Ainsi que vous j'ai eu des yeux brillants dans ces orbites

maintenant creusés, des joues couvertes comme les votres de
l'incarnat de la rose, une chevelure soyeuse avec des reflets
d'or.

" Comme les vôtres, ma tête était ornée d'un diadème de
fleurs,-parfois même de diamants-les perles entouraient mon
cou de cygne et des pierres précieuses étincelaient à ces mains
aujourd'nui desséchées.

"Sous mon 'crâne osseux bouillonnait jadis une cervello
légère, rêva.nt aux plaisirs; dans ma poitrine battait un cœur
plein de contradictions . . . . ces jambes inertes ont formé
des pas gracieux dans les danses vertigineuses.

"Comme je suis vous serez un jour; jour-plus prochain
peut-être que vous ne pensez.

" Vous portez en vous-mêmes ma parfaite image et sous vos
cheveux artistement arrangés se trouve une tête semblable à
celle qui chez moi vous épouvante.

" Mieux vaut pòur vous vous familiariser avec ma vue que
l'éviter : on gagne à me fréquenter ; croyez-moi, je suis bonne
conseillère. "

Et les jeunes fille5, en effet, derieuraient et l'écoutaient
" Oh 1 oui, tu parles bien, s'écrièrent-elles, et tu nous donnes
une granoe leçon 1

" Mais toi, dont les restes mortels sont ceux d'une femme
semblable à nous, achève de nous instruire, et dis-nous quel
est aujourd'hui le sort de ton âme :

" A-t-elle trouvé grâce devant le Sauveur miséricordieux qui
a souffert pour racheter nos fautes, ou a-t-elle éprouvé la sévé-
rité du Souverain Juge.


